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Grippe, Covid19,bronchiolite, 
 infection respiratoire aiguë,  

gastro-entérite, pollens, pollution aérienne 
 

 

 

 

 Météo de votre région: 
https://epidmeteo.fr 

 « Imposteur » 
 
 

Personne se faisant passer pour ce qu’elle n’est pas… 
La santé est un domaine attrayant pour les imposteurs : la peur 
de la maladie et la maladie elle-même rendent vulnérables. 
 

Les impostures peuvent prendre toutes sortes de formes : 
- pseudo-compétences, usurpations de titres, exercice illégal 
d’un métier de soins ; 
- argumentations commerciales pseudo-scientifiques, basées sur 
des publications imaginaires ou des travaux truqués, 
interprétations fantaisistes de travaux réels, annonces de faits 
non prouvés ou en contradiction avec la réalité ; 
- fourniture de médicaments contrefaits ou de produits de 
piètre qualité, escroqueries financières. 
Les motivations des imposteurs peuvent être diverses, mais le 
désir d’enrichissement est très fréquent. 
 

Pour gagner de l’argent, les imposteurs trouvent une posture et 
un discours emplis de bons sentiments pouvant séduire le plus 
grand nombre possible de personnes, notamment les angoissés, 
les malades désespérés et les personnes à la recherche d’une 
cause à défendre ou d’un statut social. 
 

Source : M. de Pracontal. L’imposture scientifique en 10 leçons. 
Collection Points Sciences, Point éditeur, 2005. 

 
 

Comment s’enrichir grâce à une imposture médicale ? 
 

1 - Lancer une pétition sur internet pour constituer en peu de temps un fichier de personnes ayant des 
préoccupations et un profil susceptibles d’intéresser des sociétés à la recherche de clients.  
Exemple : les signataires de pétition contre un vaccin ou une firme pharmaceutique intéressent les 
vendeurs de produits « alternatifs » en marge de la médecine traditionnelle.  
Tarif de vente d’un « bon fichier » récent de 100.000 personnes : 300.000 €. 
2 - Créer un blog et des comptes sur les réseaux sociaux, qui permet aux sympathisants de discuter, 
aux malades de s’exprimer et aux mécontents de faire part de leurs reproches. Cela entretient la popularité 
du discours et monétise des clics sur des pages publicitaires, rémunérés sur la base de 0,01€ à 10 € le clic, 
selon la nature de la publicité et de l’origine géographique du clic. 
3 - Créer un bulletin régulier, qui délivre par internet, « en exclusivité », une pseudo-vérité et proposer 
un tarif d’abonnement à très bas prix (5 euros par mois, par exemple). Cela peut permettre de drainer un 
revenu complémentaire conséquent. 
4 - Ecrire un livre. Cela rapporte peu (sauf si les ventes dépassent 10.000 exemplaires), mais procure une 
légitimité intellectuelle qui ouvre les portes des émissions de débat (C dans l’air, etc.). Ces émissions ont 
en effet besoin d’opposants aux vérités établies et leur grande audience offre aux imposteurs une tribune 
pouvant accroître leur popularité. Chacun est gagnant. 
5 - Avoir un mécène caché. Pour réussir, les imposteurs ont besoin d’un soutien au démarrage. Ces 
mécènes restent discrets, mais il semble s’agir notamment de cercles religieux intégristes, de sectes, 
d’Etats souhaitant déstabiliser des pays et d’industriels commercialisant des produits alternatifs. 

 

Sources : Open Rome, www.itl.fr, www.argentwebmarketing.com, www.editions-humanis.com 
 

 


